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dans les bulletins de la Société Géologique des notes fort 
remarquées, et son Introduction à l'étude des serpules 
faisait autorité comme un livre classique et indispensa­
ble. Certes, les braves gens qui venaient le consulter 
pour des maux de dents ou des crampes d'estomac ne se 
doutaient point qu'ils eussent affaire à un homme aussi 
savant. Nul n'est prophète en son pays. Assez connu dans 
un certain monde scientifique, le docteur jouissait par­
tout ailleurs de la plus complète obscurité et n'avait nul 
désir d'en sortir. 

Le lendemain de ma découverte, j'allai donc frapper à 
sa porte, chargé de ma récolte archéologique. 

V 

Claudine, la vieille gouvernante du docteur, vint m'ou-
vrir. 

— M. Alexandre! s'écria-t-elle, y a-t-il longtemps 
qu'on ne vous a pas vu, et comme vous arrivez à propos ! 
Voilà huit jours que monsieur travaille du matin au soir; 
il se tue à la peine et quand je l'engage à se reposer, il 
me répond qu'il est en train de faire passer mon nom à 
la postérité. Voilà une bêtise ! Est-ce la peine d'être si 
savant pour déraisonner de la sorte ? 

La vieille fille fut interrompue par l'arrivée de son 
maître, qui avait reconnu ma voix et venait à ma rencon­
tre en grattant une pierre avec la pointe d'un burin. 

— Docteur, je vous apporte mes trouvailles, lui dis-je 
en lui souhaitant le bonjour. 

— Je doute, mon ami, qu'elles vaillent les miennes. 
Regardez cela et admirez. 

Le docteur me présenta une magnifique pince d'écre-


